
Feuillet paroissial Mai 2020 
 
Éditorial — Une situation exceptionnelle ! Alléluia ! malgré tout… 
 
Chers paroissiens et paroissiennes… 
 
…entonnons l’Alléluia pascal ! 

 
Nous vivons vraiment une situation exceptionnelle, c’est le moins qu’on puisse dire ! Puisque nous 

sommes baptisés, nous sommes des gens remplis d’espérance car nous l’avons célébré le 12 avril 
dernier : le Christ est vraiment ressuscité ! Alléluia ! 

 
Alléluia est un cri de ralliement qui nous centre, en tant que chrétiens, sur le Christ Vivant et qui 
nous appelle à la joie et à la louange [cf. Apocalypse 19]. Aux origines de la foi en Dieu, au Dieu 
unique, le peuple hébreu chantait sa joie par ce cri d’acclamation, au son des instruments de 
musique, afin d’être dans un grand esprit de fête. De nombreux psaumes commencent par cette 

acclamation [cf. Ps 111 à 117]. Rappelons-nous particulièrement du tout dernier psaume, le 
psaume 150, qui parle — ou plutôt qui chante — en ces termes : 

 
Alléluia ! Louez Dieu dans son temple saint, louez-le au ciel de sa puissance ; 

louez-le pour ses actions éclatantes, louez-le selon sa grandeur ! 
Louez-le en sonnant du cor, louez-le sur la harpe et la cithare ; 

louez-le par les cordes et les flûtes, louez-le par la danse et le tambour ! 
Louez-le par les cymbales sonores, louez-le par les cymbales triomphantes ! 

Et que tout être vivant chante louange au Seigneur ! Alléluia ! 
 

Ce mot hébreu s’écrivant plutôt Hallelou-Yah, signifie littéralement : louez Yahvé. Cette 
acclamation nous invite à louer le Seigneur, à célébrer les merveilles de sa Création et la présence 
du Seigneur au milieu de son Peuple. Le temps pascal est le temps liturgique par excellence, d’une 

durée de cinquante jour — jusqu’à la solennité de la Pentecôte —, où le chant de l’Alléluia est le 
plus propice à être entonné. On acclame toujours l’Évangile avec un verset alléluiatique qui nous 

entraîne à louer le Seigneur Dieu à travers la vie de Jésus, sauf en temps de Carême, qui est un 
temps de pénitence et d’invitation pressante à la conversion, où nous attendons la veillée pascale 

pour ré-entonner l’alléluia du Christ vainqueur de la mort, sorti Vivant du tombeau. 
 
… et vivons d’espérance ! 
 

En ce temps de pandémie, nous avons à réorienter nos priorités et nos manières d’entrer en 
relation avec les autres. Si nous ne pouvons pas, pour un certain temps, nous rencontrer et prier 
ensemble dans l’église, nous avons toutefois le loisir de prier ensemble en Église. L’Église, avec un 
grand É, est le peuple chrétien tout entier composé de tous les baptisés du monde. Si nous ne 

pouvons nous rassembler pour prier ensemble, nous pouvons toutefois être à l’écoute — et à 
l’école — de la Parole de Dieu et prier les uns pour les autres, faire communion — une commune 

union — dans la prière. Nous ne cessons pas d’être des baptisés vigilants, convaincus, remplis de 
cette espérance de la Vie éternelle qui nous anime ! Que de grands mystères dans notre foi ! 
Sachons nous recentrer sur Dieu… qui habite en chacun/e de nous ! 



Le Feuillet paroissial de mai 
 
En ce mois de mai, « mois de Marie », mois de la fête des mères, votre Feuillet paroissial habituel 
en format papier ne sera pas distribué, puisqu’il serait peu accessible et moins complet. C’est 
pourquoi nous vous offrons cette édition sur notre site Internet en notant les intentions de messes 
offertes à chaque jour où une messe est célébrée à la radio paroissiale (90,1 FM) à la chapelle de 
l’église Saint-André. Nous y offrons alors toutes les intentions de messe qui y sont à l’horaire. En ce 

qui a trait aux messes des églises Saint-Théodore et Saint-Nazaire, ainsi que celles des quatre 
résidences de personnes âgées et/ou malades à Acton Vale, nous reprendrons les intentions 

prévues en mars et en avril qui n’y ont pas été célébrées dès que cela sera possible sur place, en 
regroupant les intentions de deux messes à la fois. Je rappelle que les messes sur semaine à la 

radio paroissiale sont radiodiffusées les mercredi à 16h00, jeudi et vendredi à 19h00; les messes 
dominicales, les samedi à 16h00 et dimanche à 9h30. 
N’oubliez pas de consulter notre page Facebook : Pastorale Acton. 
 
Dons et projets 

 
Puisque vos Fabriques paroissiales ne peuvent recevoir leurs revenus réguliers provenant des 

quêtes dominicales et des célébrations de funérailles, ou encore de dons habituels et des lampions, 
et que chacune de nos Fabriques est en situation financière précaire, bien que son personnel, 

comprenant votre pasteur, est actuellement sans salaire, nous invitons les paroissiens et 
paroissiennes qui en ont la possibilité, de faire parvenir à votre presbytère d’appartenance par la 

voie de votre système d’enveloppe ou dans une enveloppe régulière avec vos coordonnées, tout 
don qui saura, à sa manière, aider votre Fabrique à « passer à travers » financièrement. Vous le 

savez, sans vos dons, vos milieux paroissiaux ne peuvent subsister. Dans la mesure de vos 
possibilités, aidez votre Fabrique paroissiale via un don par la poste ou, pour plus tard, par un legs 

testamentaire. 
 
Vous le savez, la priorité pour une paroisse est la pastorale et l’annonce de l’Évangile, mais les 

bâtiments sont aussi là pour nous rappeler la présence du Christ dans notre vie de baptisés dans 
notre milieu de vie concret. Des projets pour nos bâtiments-églises en partenariat avec nos 

municipalités ou avec d’autres organismes locaux pourraient aussi voir le jour afin de mieux 
rentabiliser nos églises qui ont peine à se remplir chaque fin de semaine. Il nous faudra être à la 

fois créatifs et ouverts à toutes sortes de propositions, de partenariats et de possibilités si l’on tient 
à conserver nos églises ouvertes dans des conditions de viabilité acceptables… et propices à attirer 
de nouvelles personnes croyantes dans ses murs. Les églises sont ouvertes à tout le monde (sauf 
en temps de pandémie), et pas seulement aux « pratiquants réguliers » : leur avenir appartient à 

tous les habitants du territoire et tous doivent y contribuer financièrement ! Avec nos deux 
pourcent et demi de taux de pratique dominicale, on ne pourra plus bien longtemps encore 
conserver nos bâtiments dans leur unique fonction cultuelle actuelle. Retroussons nos manches 
pour y accueillir de nouveaux projets… respectueux de notre foi ! 

 
En vous remerciant de votre compréhension et de votre résilience, et en espérant pouvoir vous 

côtoyer bientôt, espérons dans les prochaines semaines, 
 
frère Dominique M. Quirion, OSM, prêtre 


